Couplete cur la jeunecce

Demandée par dec jeunes gens de Saint-Diez, Qui donnaient une féte aux jeunes

perconnec de (a ville.

(e printempe vient, que tout ¢emprecse
A Féter [4ge dec amours :
Quand cied-il mieux de chanter la jeunecse

Que dane la caicon dee beaux jours ?

xx Tout cembellit par la jeunecce,
Pour noug¢ le fer arme ce¢ maing ;
Elle eut cec fétec dane la Gréce,

Elle eut cec jeux chez le¢ Romaing.

xx Joi-méme & [ féte dec Grices,

Vieillecce, paraic & ton tour ;



Comme lhiver chauffe tec glacec

. ) .
Aux rayons naiccants dun beau jour.

xx () toi, Jeunecce céduicante,
Ne refuse pas con doux prix
Au poéte heureux qui te chante ;

Tu peux le payer dun couri.

xx §7 la vieillecce obtient pour elle
Quelque jour lec mémeg faveurs,
Pour rendre la féte plus belle,

Jeunecce, faic-en lee honneure.

xx Alore ¢i |y paraic moi-méme,
Honore-moi d'un doux accueil ;
Et que le chantre heureux qui taime

Soit favoricé d'un coup-deeil.



xx Aingi la complaicante Aurore,
Au front jeune, au reqard cerein,
Permet que le coir ce colore

De quelguec rayone du matin.

xx Maic, quentende-je ? [ne voix chérie
Préte a mee vere cee cone touchante ;
Ce lieu charmant ect ca patrie,

I & double droit & mee chante.
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